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Bonjour les gens, et les autres,


c’est l’histoire de quelqu’un qui voulait voir comment fonctionnaient les diapos maîtresses1 dans (avec) Impress 7, l’application de présentation de LibreOffice, dans l’idée d’en faire, peut-être un tutoriel et qui se retrouve à en faire beaucoup plus. Un peu comme les histoires de pain et de fromage, on finit par terminer tout le fromage ou tout le pain (si on aime le fromage, naturellement).


Bref, comme disait Pépin.

Tutoriel, modèles et présentation


Donc, le tutoriel à l’origine de toute cette production qui porte sur l’art d’avoir des déclinaisons de diapositives maîtresses dans une présentation réalisée avec Impress 7 avec un bonus sur l’ajout d’un « style de dessin par défaut ». Lesquels styles se révèlent fort utiles dans les modèles.


Parce que, pour rédiger ce tutoriel il a bien fallu faire des présentations pour les captures d’écran et bien vérifier les manipulations. Résultat, pas un, pas deux, mais trois modèles de présentation, rien que ça, avec des cartouches de couleurs qui indiquent la progression du diaporama. Selon les modèles, la présentation peut être structurée en quatre, trois ou cinq parties. Les cartouches de couleur reposent sur des styles. En changeant le style sur la diapo maîtresse, on adapte les couleurs. 


Et, pour passer à la pratique, il a bien fallu faire une « vraie » présentation. J’en ai donc profité pour mettre à jour le diaporama « Un voyage dans Impress » qui se veut une présentation didactique sur le logiciel sans aucune prétention à l’exhaustivité (et qui est un peu verbeuse). La première version de cette présentation date de 2014 et la dernière mise à jour datait de 2017.

Quelques réflexions sur cette version d’Impress


Que de chemin parcouru depuis 2013 ! Dans mon journal de bord fictif de cette année figure la mention : « Impress, quelle daube infâme  ! ». Le logiciel n’a commencé à devenir réellement utilisable, de mon point de vue, qu’à partir de la version 4.2.4 exactement .


Si je suis l’historique de ce journal de bord fictif, je vois qu’en 2017, je trouvais que « quand on s’est frotté aux styles d’Impress, malgré leur imperfection, on a du mal à revenir au bricolage clinquant de Powerpoint 2016 et cela bien qu’Impress soit aussi lent, très lent. »


Entre 2017 et 2020, j’ai changé d’ordinateur, et d’OS pour passer à la plus magique des distributions Linux, il est, de ce fait, difficile de faire des comparaisons entre la version 5 et la version 7. Bien qu’il semble qu’il y ait eu, réellement, des gains de rapidité (un gros travail sur le code a été fait).


Si on veut mon avis à moi personnellement sur Impress 7 : la gestion des styles est presque tout à fait au point. Il manque, de mon point de vue, encore la possibilité d’avoir des styles de tableaux et de diagramme et ce serait le pied intégral. Il existe des propositions de mises en forme de tableaux, mais elles ne sont pas personnalisables. On peut, bien évidemment, changer les couleurs du tableau basé sur une proposition, mais l’effet ne reste accolé qu’au tableau concerné2.


Concernant les diapos maîtresses, je trouve dommage qu’on ne puisse pas, dans une présentation, copier-coller une diapo maîtresse pour la décliner. On doit donc se livrer aux acrobaties que je signale dans mon tutoriel. J’aimerais bien pouvoir avoir une diapo maîtresse parente et ses descendants.


Et puis, ce qui est ennuyeux :



	quand on copie-colle un tableau de Calc, il ne prend pas la mise en forme ;

	quand le fichier est « ancien » et qu’il a connu plusieurs avatars, les diapos maîtresses nouvellement chargées pour remplacer peuvent avoir des comportements bizarres, ou, plus précisément les diapositives basées dessus, par exemple dans « Un voyage dans Impress », il m’a été impossible de conférer un style à des formes autres que les rectangles ;

	le svg peut mal passer, dans ce cas (attention astuce !), pour le fichier svg lui-même privilégier les valeurs absolues (dimensions en cm, mm, pixels par exemple) aux valeurs relatives (dimensions en %) notamment pour les contours ou exporter en png selon l’ampleur des dégâts ;

	certaines animations ne se jouent pas pour une raison que je ne m’explique pas (carte graphique ? Version d’environnement de bureau ?).




Il y a peut-être (sûrement même) d’autres éléments qui clochent ou qui manquent (transformer une présentation en vidéo par exemple). Il n’en reste pas moins que j’aurais du mal à revenir sous Powerpoint pour tout dire : pouvoir paramétrer les styles de puces en une seule fois ou changer des couleurs de formes sur une présentation rien qu’en modifiant le style attaché, c’est, tout simplement, précieux.


Alors oui, il n’y a pas toutes les joyeusetés de Powerpoint, mais, après l’avoir pas mal utilisé, j’avais fini par trouver que c’était un carcan plutôt qu’une aide quand on veut des présentations vraiment personnalisées.







	
Autrefois appelées masques et encore connues sous ce nom dans d’autres suites bureautiques. On retrouve encore le mot masque ici ou là dans Impress. ↩




	
Tous mes essais pour trouver une solution se sont soldés par des plantages de l’appli. ↩
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